donné cetis intensité d'intérêt 
aux élections civiques. 

De tont cœur, nous félicitons 
M. Blesc ; lai et ses amis ont 
fait une campagne énergique 
malgré sx brièveté; une ma- 
jorité de cinquante-buit voix, 
dans les circonstances, est un té- 
moignage d'estime populaire 
très flatteuse pour Son Hon- 
neur. Nous simons à dire que 
l'adversaire de M. Bleau a fait 
une campcgne courtoise. 

M. Télesphore Pelletier a été 
réélu écherin par 86 voix de 
majorité dans le quartier deux, 
M. Edwin Loftus a défait M, 
J. Barkwell par 102 voix, dans 
le quartier quatre. 

Les nouveaïx membres de la 
Commissiun Scolsire sont MM. 
Edgar et Battley, de Norwood. 

Le règlement d'argent réclamé 
par la Ccramission Scolaire a été 
ratifié par les contribuables, à 
une faible majorité. 

Les règlements du gaz et de 
l'électricité ont été défaits d’une 
manière décisive. 


Municipalite de Saint-Vital 


a 


Préfet: M. Pierre Dumas, élu 
par 60 voix de majorité; 

Quurtier 1: M. Muiler, par 2 
voix. 

Quartior 2: M. V. Mager, par 
60 voix. 

Quartier 8: M.J Riel, par 80 
voix. 

Quartier 4: M. P. Bordeleau, 
par 4 voix. ‘ 

2 


Municipalite de Ritohot _ 


M. Pierre Campeau s été élu 
conseiller du quartier No 1 par 
22 voix de majorite sur M. Jules 


Mager. 


Une Epositie Universelle à 
Winnipeg en 1912 


C'est une possibilité qui prend 
toutes les apparences d’une pro- 
babilité. Deux anciens offci 
supérieurs de l'exposition de 
Portland iont visité Winnipeg la 
semaine dernière et ont parlé du 
projet devant un enthousiaste 
auditoire du Canadian Club. Ces 
messieurs, qui ont contribué à 
l'éclatant succès de l'exposition 
de Portland, nous disent qne 
Winnipeg, par sa situation géo- 
graphique, se prête admirable- 
meut à une entreprise de ce gen- 
re. 

Nous saurons d'ici quelqu 
jours si cette exposition aura 
lieu; car si on décide l'af- 
firmative, il va falloir commen- 
cer les préparatifs sans plus de 
préliminaires oratoires. On sait 
en effet que certains pays cons- 
trairont des palais sur les Ter- 
rains, et ces constructions de- 
manderont d'abord la’ votation 
de crédits par leurs Parlements. 
Or quelques-uns de ces parle- 
ments sont sur le point de se réu- 
air pour une brère période et ne 
se réumiront ensuite que dans un 
an. C'est la raison que nous 
donnait samedi un écherin de 
la hâte qu'on met à l'examen du 
projet. | 


———— 
Le Parlement Federal 


La séssion fédérale s'ouvrira 
le 20 janvier à Ottawa. On ne 
croit pas que cette session soit 
bien longue. 

Le ministre de la Justice, M. 


RS RS ne 


se sont présentés au poll. C'eat 47 us cet das 

> dre plus de 
la lutte pour ls mairie qui « rigides règles = 
bat d'abréger les débats. 


Cs dernier bill va susciter une 


vive critique, ai l'on en juge par 


les articles de la presse opposi- 


Une heureuse Innovation 


Le C. P. R. insugurers pro- 
chainement un système de ren- 
seignements sur tout ce qui con- 
cerne les ressources de l'ouest 
du Canada. La gfande et eutre- 
prenante compagnie créera un 
département de plus pour don- 
mer à notre pays une publicité 
nouvelle. Les fonctions de ce 
département ressembleront assez 
à celles du City development Bu- 
reau de Winnipeg : on y fera des 
compilations de dates et de sta 
tistiques, on classifiera en sec- 
tions l'immense territoire qri 
s'étend de Port Arthur à la côte 
du Pacifique et l'on dressera des 
tableaux de toutes les valeurs 
qui s’y trouvent: mines, forêts, 
prairies, eaux de pêches, pou- 
voirs d'eau. 

C'est la première tentatire du 
genre faite par une compagnie de 
chemin de fer au Canada. Les 
Etats-Unis ont de semblables 
entreprises et en ont bénificié 
largement. — cu 

On peut s'attendre que le C. 
P. R. se donnera à lui-même une 
bonne part de la réclame qu'il en- 
tend faire à l'ouest canadien. 
Ce n'est que juste , et personne 
ne songera à s’en étonner. 

Notre pays va être plus que 


jamais mis en vedette. Il en 


résultera pour nous des avanta- 
ges sérieux ; seulement les auto- 
rités fédérales devront veiller 
avec un soin spécial à la qualité 
de l'immigration que cette litté- 
rature, éparpillée partout, aura 
pour but de diriger ici. Tra- 
vaillons à peupler le territoire, 


mais voyons à ce que le trarail 
se fasse avec discernement. 


Le prochain Maire de Winnipeg 


M. W. Sanford Evans entrera 
en fonctions le premier de l'an. 
Nous croyons qu'il s'acquittera 


de ses multiples devoirs avec 


honneur. 
Monsieur Evans a été contré- 


leur de la cité pendant toute 
l'année 1908; par un travail in- 
cessant, il s’est, familiarisé avec 
tout le rouage municipal, qu'il 
connaît à fond 


Le nouveau maire de Winni- 


peg n'arrive pas à son poste 
sans avoir eu bataille à livrer 
contre de nombreux adversaires. 
Certains critiques lui ont repro- 
ché d'être un éloqueut thé ri- 
cien plutôt qu’un hmme d'affai- 
res. Cependant, c’est en partie 
grâce à lui si la ville a pu régu- 
lariser sa situation sur les mar- 
chés monétaires, au cours des 
derniers douze mois. Et la ban- 
que de Montréal, avec laquelle 
il a négocié, n'a guère l’habitu- 
de de se laisser prendre à des 
réves. Cette simple constatation 
prouve que l'e:prit pratique 
s'allie parfois à de brillantes 
qualités extérieures. Car mon- 
sieur Evans est un homme de 
haute distinction intellectuelle : 
c'est un dilettante de l'art sous 
toutes ses formes, c'est un écri- 
vain, c'est un orateur. La mé- 
tropole de l'Ouest aura donc à sa 
tête un homme qui, de toutes ma- 
uières, la représentera avec avan- 


tage. 


me, nn ee 
Servez-vous du Savon Sec de Lever {une pou- 


dre) pour laver vos lainages et vos flanelles—e$ 
Vous en serez satisfaile, _ à 


pt 


Ceci n'est qu'une rumeur. 
Mais si la rumeur devenait réali- 
té, Îs politique ne prendrait 
pas de temps à devenir mouve- 
menté= dans la vieille province 
de Québec. 


La Premiere Reform 
Si la suggestion d'un règie- 


ment de clôture pour la discus- 
sion au pariement fédéral, faite 
par la presse ministérielle, ré- 
pond su désir du gouvernement 
celui-ci fera mieux d'y penser 
deux fris avant de proposer cet- 
te mesure. | 

Que les sessions fédérales 
soient trop longues, tout le mon- 
de le reconnaît. Maisà qui la 
faute ? Au gouvernements et au 
gouvernement seul. Pourquoi 
attend-il toujours un mois, deux 
mois, trois mois même après l'ou- 
verture des chambres, pour sou- 
mettre la légis'ation importante 
qu'il entend soumettre à l'étude 
des députés ? Pourquoi aussi ne 
pas mieux repartir le travail lé- 
gislatif entre les deux chambre ? 

Voici ce qui nrrive à peu près 
à chaque session. L'adresse en 
réponse au discours du trôue 


étant adopté, la chambre des! 


communes siège à peu près pour 
la forme tandis que le Sénat est 
obligé d'ajourner faute d'ouvra- 
ge. Si, à ce moment-là, le gou- 
vernement déposait ses princi- 
paux projets de loi moitié au sé- 
nat, moitié à la chambre des 
communes, les deux chambres 
seraient occupées en .même 
temps, l'étude et la discussion 
de la législation publique se fe- 
raient d’une façon plus ratio- 
nelle. 

Voilà la première reforme à 
faire. 

Et si, après cela. les sessions 
continuent à se prolonger sans 
cause justifiable, il sera temps de 
discuter la propos d’un règle- 
ment de ciôture. 

Pour le moment tonte tentati- 
ve d'imposer l’a clôture devra 
être én-rziquement comhattue 
par l'opposition. L 

L'Evénement. 
TS + © ©———— 


AUX ETATS-UNIS 


LE “MESSAGE” ANNUEL DU PRE- 
SIDENT ROOSEVELT.—ETUDE 
DE PLUSIEURS QUESTIONS IM- 
PORTANTES 
Washington. 12,—Dans son 

message annuel au congrès, le 

Président Koosevelt traite un 

grand nombre de questions tou- 

tes de la plus haute importance. 

L'état financier de la nation, à 
l'heure présente est excellent, 
et la conduite des affaires et des 
intérêts de la nation par le gou- 
vernement pendant les sept der- 
nières années ont montré les ré- 
sultats les plus satisfaisants. 
Mais notre système de circula- 
tion est imparfait, et il est à 
souhaiter que la commission 
qui en est chargée propose un 
système parfait qui rémédie aux 
défections de celui que nous 
avons actuellement. 

Parlant des corporations, M. 
Roosevelt dit que la constitu- 
tion des Etats-Unis a le plein 
droit de contrôler toutes les 
agences de commerce interna- 
tional ; et il croit que le gouver- 
nemeut national seul peut exer- 
cer ce droit avec prudence, sa- 
gesse, et de manière à ce que ce 
soit pour le plus grand bien de 
tous. 

Il traita longuement la ques- 


tion du travail. Comme on sait, | 


cette question —la question ou- 


‘’Je n'espéraià pas avoir le bon- 
beur de garder ma petite fille; qui 
est âgée de deux ans, car, depuis 
sa naissance, elle avait toujours 
été malade. 

‘Elle était pâle, maigze et d’une 
grande faiblesse. Klle ne prenait 
que très peu de nourriture. 

‘‘Je lui ai donné de l'OVONOL 
et j'ai été heureusement sur- 
prise du prompt changement qui 
se faisait chez elle. Dès les pre- 
mières doses l'enfant s'est 1ise 
à manger. Après la première bou- 
teille, elle avait beaucoup aug- 
menté. Je contiriue encore à lui 
€n donner. 

‘Ma petite fille est sauvée, je 
le crois bien, ét j'en suis si contente 
que je recommande, avec plaisir, 
aujourd’hui aux mères, de donner 
de l'OVONOL à leurs enfants 
chétifs.”’ 

Madame BEAUCAIRE, 
238 avente de l’ Hôtel-de-Ville, 
Montréal. 


Vous pouvez vous procurer 
l'OVONOL chez tous les mar- 
chands de remèdes, Prix, $1.00 
la bouteille. Pour toute autre in- 
formation, s’adresser à la 

COMPAGNIE CHIMIQUE 
FRANCO - AMÉRICAINE, 

274 rue Saint-Denis, 
Montréal, 


de lanation. Une graude partie 
du mouvement ne doit pas être 
accompli par la législation, mais 
d'un autre côlé aussi, il es: cer- 
tain que la législation, à certains 
points de vue, peut y faire beau- 
coup. : 

Il formule l'espoir que la jour- 
née de huit heures est un prin- 
cipe qui devrait autant que 
possible être mis en honneur. 

Sur !a conservation des res- 
sources naturelles, M. Roose- 
velt a émis de sages conseils. 
Tous ceux qui étdient sérien- 
ssment cette grave question, ne 
peuveht queconstater les grands 
dommages qui ont été faits dans 
les contrées ‘méditerranéennes 
de l'Europe, de l'Asie et de l'A fri- 
que, par la destruction des forêts ; 
ce qui est arrivé dans ce pays, 
arrivera sûrement dans le nôtre 
si nous ne prenons pas des me- 
sures préventives qui prouve- 
ront que nous savons profiter de 
l'expérience des autres. 

Le président parle aussi des 
iles Hawaï Le peuple américain 
devrait faire pour ce territoire 
tout ce qu'il lui est possible, afin 
d'en améliorer les conditions et 
d'en développer les ressources. 

11 dit aussi que le plus hant 


“fair play” et la plus grande! 


cordialité doit-atimer tous les 
taméricains pouf les habitants de 
Porto Rico et de Cuba. 

Le président de la grande Ré- 
publique dit aussi quelques 
mots au sujet de la flotte. I] 
suggère l'augmentation de la 
flotte et la construction de plu- 
sieurs bateaux et cuirassés. 

En un mot, le message du Pré- 
sident Roosevelt est un des 
plus instructifs qu'il ait enroyé 
au congrès. 


EN ALLEMAGNE 


La SANTE DE GUILLAUME II 

Potsdam, Prusse, 12.-—-L'empe- 
reur, qui depuis le 17 novembre 
vivait retiré dans ses apparte- 
ments, a repris ses audiences. 
Il a reçn le ministre des finau. 


vrière— est une des plus com- ces, baron von Reinbaden, et le 
pliquées et en conséquence des | chef de son cabinet civil, M. de 
plus difficiles à résoudre. La Valentini. d 


solution dépend de l'action des 


On dit que mpereur se res- 


Etats, aussi bien que de l’action | sent fortementf£ies derniers évé- 


AGENT POUR LA; 


FAMEUSE MACHINE las, etc. 
LA NATIONALF 


La plus Simple 
La moins dispendieuse 
La plus facile a operer 


nn 
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ademie Imperiale de la Musique et des Atts 


208, Kennedy Buildin g. . . . 


nements, qu'il garde le silence 
même en présence des personnes 
de sa maison et qu'il se rend 
compte qu'il a perdu- de son 
prestige aux yeux de son peuple 
et de l'étranger. 

Guillaume 1I est profondé- 
ment chagriné de ce que même 
ses loyaux serviteurs. tels que le 
baron von Rheinbaden, le géné- 
ral von Einem, le Dr Btehman- 
Holweg et le chancelier de Bu- 
low, désirent entraver sa liberté 
le parole même dans ses conv 
sations d'après dîner. 

Au cours des dernières semai- 
nes, l'impératrice n’a pas quitté 
son époux auquel elle n’a pas 
cessé de prodiguer ses consola- 
tions et ses conseils. 


ne 


Les Separateurs 


A 


Bon Marché. — Ouvrage Parfait. 


L'Agent Général pour le Canada 
d. de L. TACHÉ, 
ST-HYACINTHE, Qué. 


—— 


La Poudre de Saron Désinfectant de Lever 
TZ (Wise Head) est meilleure que les autres 
| Pondres, car elle est un dédiafestant ausai bien 
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MRE & BLEAU 


AVENUE TAOME, - er. somrAacE 
Vous trouverez « notre établissement une ligne complete 
de Quincailleries, Ferrouneries. Ferblanteries, Granites, Blanc 
émaillé, Huile de Charbon, Huile « Machine, Poële à Cuisine, 
Papier à Bâtisse Blanc et Goudronné, Outils de Ferme, Harnais 
Double et Simpie. Nous avons les peintures, préparés de 
Sherwins Williams ainsi que leur Blanc de Plomb et les 
Vernis qui sont sans contredit les meilleurs du contin-nt 
Américain. 

Broche Barbelée, à des prix défiant, toute compétition, 
Jorde à lieuse (Binder Twine). 

Ferblanterie attaché à l'établissement, Montage de Poële 
et Posage de Fournaise à air chaud. 

Assortiment de Meubles, etc. Couchettes en fer, Mate- 


AGENTS D'ASSURANCES CONTRE LE FEU 


ALLAIRE & BLEAU 


St. Boniface 


PROF. EMIL CONRAD ERIKSON 
Directeur Musical 
Des professeurs européens éminents sont retenus pour ensei- 


&ner toutes les branches de la musique. La date de l'ouverture 
du cours d'hiver sera annoncée bientôt. 


Pour plus amples détails et pour prospectus, 
s'adresser au bureau temporaire de l'Académie. 


Vis-à-vis Eaton 
F. C.N. KENNEDY, Managing Director, 


n0$ Cents de . Manitoba 


Nous avons l'honneur d'informer de l'ouverture d'une 
nouvelle succursale de notre Comptoi: Canadien, où ils 
trouveront les renseignements et conseils gratuits ayant 
rapports à tous placements de fonds, rapports d'argent, etc.- 


Nous nous faisons un mérite de traiter cordialem-nt nos clients 


Cameron Brown &Co. 


1ÊRE ÉTAGE, MERCHANTS BANK, WINNIPEG, MAN 
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BOIS DE CHAUFFAGE 


Coupé vert 
EPINETTE ET TREMBLE SECS 


Doubles-Chassis et Portes, Bois de Cons- 


- truction, Lattes, Bardeaux. 
Ten ON t784 
ms 
The WINNIPEG PAINT AND GLASS CO. Limited 


Tout ce qu’il faut pour une batisse 


SIROP pes ENFANTS 


du Dr J. EMERY CODERRE 


Nous, soussignés, Médecins de la Cité de Montréal, certifions 
avoir employé et recommandé dans notre pratique le ‘“‘SIROP DES 
ENFANTS’ du Dr J. Dr DS; ce sirop étant composé de 
substances qui sont jou pour les enfants dans 
les maladies telles que COLIQUES, DIARRHÉES, DYSENTE- 
RIE, DENTITION DOULOUREUSE, INSOMNIE, TOUX, 
| RHUME, et, en foi de quoi, 
nous le déclarons efficace dans 
ces diverses affections 


(Signé) 
Dr A. B. CRAIC, 
‘ O. RAYMOND, 
“ D. W. ARCHAMBAULT, 
* J. A. ROY, 
“ ELZ. PAQUIN, 
“ G. O. BEAUDRY, 
*“ A. P. DEL VECCHIO, 
“ ALEX. GERMAIN. 


Dr J. EMERY CODERRE. 


Toute une génération l’a employé avec succès : la grand’mère, 
la fille et l'enfant, : ms . 

Depuis 1879 qu’il est en usage familles, il a toujours 
donné entière satisfaction sans jamais provoquer d'accident. 

Le SIROP DU Dr CODÉRRE est justement le plus popu- 


laire parce qu’il est‘bon et L 

Lorsque le sirop pour les enfants, exigez tou- 
jours, sur la lle, le nom et le portrait éu Dr J. 
Coderre. ancie/doÿgn de l'Univereité Victoria, Env js 
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